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Tandis que les médias de masse nous abreuvent de détails sur l’ordre constitutionnel, 
l’islamisme, l’intangibilité des frontières, chaque « expert » (bien payé et pas neutre comme le 
démontre le documentaire sur « les nouveaux chiens de garde ») trouvant ainsi l’occasion 
d’étaler son savoir sur des questions qui, pour les puissants de ce monde, sont secondaires. 

 

L’ordre constitutionnel n’est respectable que tout autant qu’il n’est pas dérangé par le 
résultat d’un référendum comme en 2005 en France , l’islamisme est ici encouragé (guerre 
d’Afghanistan 1979-1989) là utilisé ( Yougoslavie) ou brandi à l’occasion comme un 
épouvantail alors que les relations les plus étroites sont entretenues avec les pays qui le 
financent (Arabie saoudite, Qatar) .  

Tout ce spectacle hypocrite sert à masquer d’autres enjeux. 

La carte qui suit émane d’un club très officiel puisqu’il est une sorte de commission 
spécialisée de l’OCDE sur le Sahel et l’Afrique de l’Ouest. Rien de plus respectable pour les 
pouvoirs capitalistes en place puisque l’OCDE est l’institution qui a succédé à l’OECE 
chargée dés les débuts de la guerre froide de la répartition des crédits Marshall c'est-à-dire de 
la mise sous contrôle économique par les Etats-Unis des pays de l’Ouest européen. Depuis 
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l’OCDE s’est installée comme bureau de recherche et de planification de l’ordre capitaliste 
occidental dominant. 

Qu’ait été créé au sein de l’OCDE un club SAHEL et AFRIQUE DE L’OUEST suffit à 
démontrer que cette région du monde est considérée par le capitalisme occidental comme une 
de ses arrière-cours et qu’il a dans cette zone des projets et des appétits qui ne s’embarrassent 
pas de la souveraineté des Etats de la région. 

Que dit cette carte ? 

1- D’abord sur la population 

Que les touaregs sont majoritaires dans la zone Nord du Mali, ce qui est une évidence 
démographique de longue date et cette partie du territoire malien actuel est appelée 
AZAWAD, terme revendiqué par le MNLA. 

Qu’ils ne sont pas majoritaires au Sud de la boucle du Niger. Là aussi simple rappel des faits. 

Mais surtout elle montre que la zone à dominante touareg dépasse très largement le Mali, 
qu’elle s’étend jusqu’en Libye et qu’elle est donc déstabilisée par la disparition du régime 
libyen.  

2 -Ensuite sur les ressources convoitées : 

Le niveau actuel des cours de l’or et les inquiétudes des possédants sur la stabilité des 
monnaies des pays capitalistes riches a déchaîné une ruée mondiale vers le métal jaune 

L’accès à de nouvelles sources de pétrole et de gaz est une préoccupante stratégique des Etats-
Unis comme de l’Union européenne et ils veulent mettre la main sur les nouveaux gisements 
avant l’Inde et la Chine. L’Afrique de l’Ouest est donc de ce point de vue le terrain de chasse 
prioritaire. 

3 - Dernière indication de portée politique et stratégique considérable : « le gaz du bassin de 
Taoudéni pourrait être exporté via l’Algérie ». Là s’exprime la crainte que l’Algérie et sa 
société pétrolière nationale la SONATRACH qui a déjà commencé à prendre part aux côtés 
des sociétés occidentales (Total et ENI en particulier) aux recherches prometteuses en 
Mauritanie et au Mali devienne le maître du jeu. 

Pour l’empêcher rien de tel qu’un bon gros désordre « islamique » pour mettre le pouvoir 
algérien, le seul qui conserve encore un peu d’indépendance du Caire à Rabat, sur la 
défensive.  

Mais une autre histoire est possible qui n’est évidemment pas celle que veulent écrire les 
puissances membres de l’OCDE : que sous la houlette de l’Algérie, qui aujourd’hui a seule les 
capacités militaires et techniques pour le faire, les pays de la région se mettent d’accord pour 
exploiter ensemble ces nouvelles ressources pétrolières, les utilisent pour leur propre 
développement et exportent le reste par un port à construire sur l’Atlantique en Mauritanie 
ou au Sénégal. Un vrai projet Sud-Sud qui constituerait une véritable décolonisation du Sahel 
et de l’Afrique de l’Ouest. 
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